
Cycle de journées d’échanges et d’information    
« Forêt, sol et eau, des alliés naturels »

5 - Des exemples de partenariats entre acteurs de la forêt et acteurs 
de l’eau pour des pratiques forestières adaptées et vertueuses 
Conservation de la moule perlière et gestion forestière sur le bassin versant de l’Arn 

Origine de l’étude 
L’Arn est des derniers cours d’eau de métropole qui héberge une colonie de moule perlière (Margaritifera margaritifera) encore fonc­
tionnelle. Cette espèce très sensible à la qualité de l’eau est classée par l’UICN (Union internationale pour la conservation de la Nature, 
2011) « menacée d’extinction ». Le Parc naturel régional du Haut Languedoc a proposé en 2012, à des étudiants d’AgroParisTech de Nancy  
de déterminer les paramètres de gestion sylvicole et d’exploitation forestière qui pourraient influencer la conservation de la moule perlière 
sur le territoire et de préconiser des modes de gestion et des techniques d’exploitation moins perturbants pour l’habitat de cette espèce. 
 
Rappels de quelques caractéristiques de l’espèce  
La moule perlière est un bivalve qui vit en eaux douces dans les rivières à 
fort courant. Sa taille moyenne à l’âge adulte est de 10 à 15 centimètres et 
sa longévité peut atteindre 100 ans. Elle vit semi enfouie dans le sédiment 
au fond de l’eau où elle filtre près de 50 litres par jour. Son cycle de repro­
duction est intimement lié à la présence de truite fario ou saumon qui hé­
bergeront pendant les premiers stades larvaires les moules perlières. 
Son cycle de vie complexe, ses exigences écologiques font d’elle une espèce 
« parapluie ». En la protégeant, on protège tout un écosystème. 
 
Nature des résultats 
A la suite d’une étude bibliographique et la rencontre de spécialiste de cette 
espèce, un tableau dressant les pistes à explorer a été établi. 
La conservation de l’habitat de la moule perlière dépend : 
– de la préservation du tracé naturel du cours d’eau, 
– du respect du cours d’eau lors des opéra­
tions d’exploitation, 
– d’une ripisylve adaptée (absence de rési­
neux à proximité des cours d’eau), 
– de la préservation de la ripisylve lors des ex­
ploitations, 
– de l’évitement de la réalisation de grosses 
coupes rases qui amplifient les érosions de 
sol et par conséquent l’arrivée de sédiments 
dans les cours d’eau. Privilégier les peuple­
ments à couvert continu. 
Les recommandations techniques pour les 
aspects forestiers ont été consignés dans 6 
fiches techniques consultables dans le rap­
port. 
 
Contact : AgroParisTech Nancy  
philippe.durand@agroparistech.fr 

L'ensemble du cycle « Forêt, sol et eau » est soutenu par les ministères en charge de la Forêt et de la Transition écologique, les Ré­
gions Sud et Occitanie, la Métropole Aix­Marseille­Provence et les Départements des Bouches­du­Rhône et de Vaucluse.

forêt méditerranéenne Mardi 1er avril 2025 
Pont-de-Larn et St-Baudille (Tarn)


